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Selon les informations re-
cueillies auprès du minis-
tère de l'Education
nationale, toutes les dispo-
sitions ont été prises pour
garantir la sérénité dans le
déroulement de cet exa-
men tant en ce qui
concerne l'acheminement
des épreuves, les mesures
de sécurité que l'affecta-
tion du personnel.

19 702 candidats pren‐nent part cette année auBaccalauréat de l'ensei‐gnement général et tech‐nologique. Cet examendébute ce matin parl'épreuve écrite d'Educa‐tion physique et sportive(EPS) sur l'ensemble des

35 centres de composition(24 pour le Baccalauréatgénéral et 11 pour celuitechnologique) quecompte le pays pour cettesession 2015. Dansl'après‐midi, les scienceséconomiques intervien‐dront pour la série B.Hier, l'heure était aux der‐niers réglages au sein desdifférents secrétariats. En‐seignants, surveillants,correcteurs, présidents decentres et de jurys met‐taient la dernière main à lapâte. L'objectif est d'assu‐rer au maximum le succèsdans le déroulement de cetexamen sanctionnant la "indu cursus au secondaire etdonnant le quitus pourl'entrée au supérieur.Dans quelques centresd'examens, notamment leslycées national Léon Mba

Début ce matin par l'épreuve écrite d'éducation physique et sportive
Examens de fin d'année/Baccalauréat, session 2015

F.S.L.
Libreville/Gabon

Ils sont 19 702 candidats à prendre part à cet exa-
men cette année.
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Selon le ministère de l'Education nationale, toutes les dispositions seront prises pour garantir la sérénité dans le dérou-
lement de cet examen. Photo de droite : L'heure était aux derniers réglages, hier, dans l'ensemble des secrétariats.
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Leur admission sera défini-
tive après les résultats du
contrôle médical qu'ils su-
biront à l'hôpital d'instruc-
tion des armées Omar
Bongo Ondimba.

ILS étaient 33 candidats (25garçons et 8 "illes) à être dé‐clarés au concours spéciald'entrée au prytanée mili‐taire de Libreville, organisé,samedi dernier, dans l'en‐ceinte dudit établissement.Avec des moyennes maxi‐males de 13,30 chez les gar‐çons et 15,60 chez les "illes,ces derniers ont réussi àsortir du lot dans cette com‐pétition très serrée oùseuels 33 places étaient dis‐ponibles pour 331 postu‐lants. Les résultats des épreuvesde dictée, d'étude de texte etde mathématiques sur les‐quels ont planché les candi‐dats dans la matinée, ont étécommuniqués au fur et àmesure, mais c'est la procla‐mation "inale qui a dépar‐tagé les candidats (201garçons et 131 "illes) encourse lors de cette 15e édi‐tion.Le concours très sélectif aenregistré un nombre enhausse de candidats en pro‐venance de l'intérieur dupays qui est passé de 10 à lasession 2014 à 41 cetteannée, et les parents ont étéimpliqués à tous les niveauxde l'organisation (surveil‐lance, correction, af"ichagedes résultats). " L'implica-
tion des parents dans le pro-
cessus est très importante
car elle permet de garantir la
transparence et crédibiliser
davantage ce concours. C'est

la raison pour laquelle nous
avons prévu cette année des
projections instantanées
pour que les parents assis à
l'extérieur aient le même ni-
veau d'informations que
ceux qui étaient au secréta-
riat", a justi"ié le comman‐dant du prytanée militaire,Eric Privat Ivala Yombo.Avant de préciser que l'ad‐mission dé"initive des 33postulants déclarés admissi‐bles sera tributaire des ré‐sultats du contrôle médicalsubi à l'hôpital d'instructiondes armées Omar Bongo On‐dimba (HIAOBO). « Si un
candidat déclaré admissible
venait à présenter des patho-
logies qui empêcheraient
qu'ils cohabitent avec les au-
tres élèves, il sera directe-
ment remplacé par un des
candidats !igurant sur la
liste d'attente. Car, un futur
enfant de troupe ne doit pré-
senter aucune pathologie in-
compatible avec le niveau
des activités physiques et
sportives de l'école, encore
moins avec le métier de mili-
taire », a‐t‐il expliqué.Tous les admis au concoursne sont pas appelés à êtrescolarisés au prytanée mili‐taire de Libreville. Dans lecadre de son ouverture àl'international, l'établisse‐ment entretient des parte‐

33 candidats décrochent leur sésame
Éducation/Concours spécial d'entrée au prytanée militaire de Libreville

Josiane MBANG NGUEMA
Libreville/Gabon

Central téléphonique, où est passé le “E” ?

L'INSCRIPTION "CENTRAL TELEPHONIQU" sur ce bâtimentappartenant à l'entreprise Gabon Telecom, situé aux feux tri‐colores des Neuf‐étages attire, chaque fois, l'attention despassants. Lesquels sont tentés de se demander où est passéle dernier E du deuxième mot. À ce qui semble, cette situationne trouble personne. Surtout pas les responsables de GabonTelecom.
Un drapeau en lambeaux

En passant par le siège du ministère de l’Éducation nationale,on peut apercevoir le drapeau Vert‐Bleu‐Jaune qui "lotte surle bâtiment. La qualité du tissu utilisé serait mis en causemais cela ne saurait justi"ier le fait que ce symbole de la Ré‐publique soit victime d'autant d'indifférence lorsqu'on saitqu'une journée du drapeau a été instituée dans notre pays etqu'il suf"irait simplement de le remplacer par un autre plusneuf.
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et Paul Indjendjet Gond‐jout,  les membres des dif‐férents secrétariats étaientà pied d’œuvre avec l'af"i‐chage des listes des candi‐dats, la numérotation dessalles d'examen et de table‐bancs, la classi"ication descopies, etc. "Tout est !in
prêt. Nous avons mis le né-
cessaire en œuvre pour
parer à toute éventualité.
Maintenant, il ne nous reste
plus qu'à gérer le déroule-
ment", a expliqué l'un d'en‐tre eux.Selon les informations re‐

cueillies auprès du minis‐tère de l'Education natio‐nale, toutes les dispositionsont été prises pour garan‐tir la sérénité dans le dé‐roulement de cet examen,tant en ce qui concernel'acheminement desépreuves, l'instaurationdes mesures de sécuritéque l'affectation du per‐sonnel. Un convoyage hau‐tement sécurisé dumatériel des secrétariats,des copies et des épreuvess'est déroulé le week‐enddernier vers tous les cen‐

tres d'examen. Les infor‐maticiens mis à la disposi‐tion de l'Educationnationale par l'Agence na‐tionale d'infrastructuresnumériques et de fré‐quences (Aninf), vont êtredéployés, cette fois‐ci,selon les besoins et la vi‐sion du ministère dans lecadre de cet examen, etavec toute la con"identia‐lité que cela suppose.La ministre de l’Éducationnationale, Ida Reteno Asso‐nouet, rappelle pour sapart toute la fermeté qui va

être davantage instauréepour ce qui est d'éven‐tuelles sanctions à l'encon‐tre de tout enseignantvéreux.La menace de boycottbrandie par la Conventionnationale des syndicats dusecteur de l'éducation(Conasysed) et le Syndicatnational des enseignants‐chercheurs (Snec) ne sus‐cite aucune inquiétude. Desdispositions, assure‐t‐on,ont été également prisespour assurer la sécuritédes lieux.

nariats avec des prytanéesamis avec lesquels iléchange des élèves et desencadreurs. Les frais relatifs
à la scolarité des enfants detroupe sont entièrementpris en charge par le minis‐tère de la Défense nationale.
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Le commandant du Prytanée militaire Eric Privat Ivala Yombo s'exprimant sur
l'importance de l'implication des parents. Photo de droite : Vue des candidats

en pleine composition.
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